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﻿Le métier d’AES
Le saviez-vous ? Choisir un métier, une formation est parfois difficile. Pour 
construire son projet, il est important de se renseigner, de faire des lectures, 
de rencontrer des professionnels pour affiner ses choix et être sûr de s’engager 
dans le bon cursus. Voici quelques questions à (vous) poser qui peuvent vous 
permettre de confirmer votre motivation à devenir AES.

1	 Quels sont les différents publics accompagnés 
par un AES ?

L’accompagnant éducatif et social accompagne des personnes vulnérables 
en raison de leur âge, de leur situation de handicap ou de leurs 
problématiques sociales. Il peut donc travailler auprès :

–– de personnes âgées dépendantes ;
–– d’enfants, d’adolescents ou adultes en situation de handicap (autistes, 

trisomiques 21, infirmes moteurs cérébraux, polyhandicapés, déficients 
sensoriels, etc.) ;

–– de personnes ou familles en difficultés sociales.

2	 Dans quels lieux travaille un AES ?
��Les lieux sont très variés et dépendent de collectivités territoriales, d’as-

sociations ou encore relèvent du secteur privé lucratif.
��Ce peut-être le plus fréquemment :

–– au domicile de la personne ;
–– dans un établissement du social ou du médico-social (institut médico-

éducatif : IME), établissement et service d’aide par le travail (Esat), éta-
blissement d’hébergement pour personnes âgées dépendantes (EHPAD), 
maison d’accueil spécialisée (MAS), foyer d’accueil médicalisé (FAM), 
centre d’hébergement et de réinsertion sociale (CHRS), foyer de l’enfance 
(FE), maison d’enfants à caractère social (MECS), etc. ;

–– dans l’Éducation nationale auprès d’enfants ou d’adolescents en inclu-
sion scolaire, en milieu périscolaire ou dans les centres de loisirs si des 
enfants en situation de handicap y sont accueillis, en micro-crèche.

3	 Avec qui travaille l’AES ?
L’AES est un travailleur social, il œuvre toujours au sein d’une équipe qui 
peut être composée de professionnels tels que des éducateurs spécialisés, 
des moniteurs éducateurs, des assistants de service social, des éducateurs 
de jeunes enfants, des psychologues, des psychiatres, des aides médico-
psychologiques, du personnel soignant (médecins, infirmiers, aides-
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soignants, kinésithérapeutes, psychomotriciens, ergothérapeutes), des 
enseignants, etc.

4	 Quel sera son travail au quotidien ?
��C’est très lié aux endroits où exerce l’AES. Si c’est un EHPAD par exemple 

ou un établissement du secteur médico-social, le professionnel accompagne 
tous les gestes du quotidien de la personne : au lever, durant la toilette, 
durant les temps de repas ou de collation, dans ses déplacements, en lui 
proposant des activités ludiques et/ou en visant au maintien des acquis, 
etc.

��Si c’est au domicile, il s’agit plutôt de l’assister dans ses tâches quoti-
diennes : soins d’hygiène, entretien du domicile, courses entre autres.

��Si c’est au sein d’une classe, il s’agit de garantir les bonnes conditions 
de son accueil pour permettre l’intégration de l’élève au sein du groupe-
classe (temps de récréation et de cantine compris), de prendre le temps 
de réexpliquer les consignes données par l’enseignant, d’être le lien entre 
l’enfant et l’équipe éducative au complet.

5	 Quelles sont les qualités essentielles pour ce métier ?
Il faut à la fois des qualités relationnelles comme la patience, l’écoute, la 
disponibilité, mais aussi de la rigueur et de l’attention car on accompagne 
des personnes fragiles. Il faut aimer travailler en équipe pluriprofessionnelle.

6	 Existe-t-il des possibilités d’évolution ?
�� Il existe de nombreuses possibilités d’évolution. Selon les secteurs où il 

travaille, l’AES peut poursuivre son parcours de professionnalisation en 
passant le diplôme d’État de moniteur-éducateur ou de technicien de l’in-
tervention sociale et familiale en 2 années. 

�� Il peut également réaliser une spécialisation, en suivant la formation 
assistant de soins en gérontologie (140 heures) pour travailler auprès de 
personnes atteintes de la maladie d’Alzheimer. 

�� Il peut enfin changer de secteur en faisant une des deux autres spécia-
lités.

7	 Comment choisir sa spécialité ?
Les 14 heures de détermination aident à faire ce choix. Vous pouvez 
également vous demander avec quels types de publics vous aimeriez le 
plus être en relation : personnes âgées, enfants porteurs de handicaps, 
adultes en difficultés, etc. Ou encore vous questionner en fonction du lieu 
d’intervention : le domicile, la structure collective, l’école ?
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8	 Quelles différences existe-t-il entre un AES 
et un aide-soignant ?
��L’aide-soignant relève du secteur sanitaire, il participe aux soins d’hy-

giène et de confort de la personne, il fait partie de l’équipe de soins (avec 
l’infirmier et le médecin par exemple). 

��Les missions de l’AES, si elles comprennent parfois les soins, sont plus 
larges : il accompagne la personne dans tous les actes de la vie quotidienne, 
il participe à son inscription sociale et facilite son accès à la vie citoyenne.

9	 Quelles sont les conditions de travail ?
��Les conditions de travail sont très liées aux lieux où vous exercez. Si c’est 

le domicile, vous intervenez plutôt seul, avec des horaires et une amplitude 
horaires traditionnels. Si c’est en établissement, vous pouvez travailler 
très tôt le matin ou tard le soir mais également durant les week-ends. 

��Le travail peut être assez physique quand les personnes sont dépen-
dantes et que vous devez leur prodiguer des soins.

10	 Qu’est-ce qui est le plus difficile dans le métier ?
��Sans doute le fait d’être confronté à la dépendance, à la vieillesse, la 

maladie, le handicap et la vulnérabilité des personnes qu’on accompagne 
chaque jour. 

��C’est pour cela qu’il est important d’être à la fois très engagé, mais aussi 
de savoir se préserver pour éviter, au fil des années, d’être trop affecté par 
les situations des personnes.
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Le concours
La formation au diplôme d’État d’AES concerne tous ceux qui souhaitent 
exercer une profession dont l’accompagnement au quotidien de la personne 
vulnérable est le cœur de l’activité.

1	 Les conditions d’accès
��Avoir 18 ans au moment de l’entrée en formation.
��Aucun diplôme ou titre n’est requis pour s’inscrire au concours.
��Chaque établissement de formation communique – souvent par le biais 

de son site Internet – sur l’organisation des épreuves de sélection et fait 
connaître la date limite des inscriptions aux épreuves d’admissibilité et 
d’admission. Il faut ensuite constituer un dossier de candidature compre-
nant les pièces suivantes :

–– une lettre de motivation ;
–– la photocopie d’une pièce d’identité en cours de validité ;
–– la photocopie de chacun des diplômes ou autres documents justifiant 

une dispense de l’épreuve écrite d’admissibilité ;
–– la décision d’admission en qualité de lauréat de l’institut du service 

civique (éventuellement) ;
–– une déclaration sur l’honneur attestant de n’avoir pas fait l’objet d’in-

terdiction administrative ni de condamnation pénale en raison d’une 
infraction incompatible avec les professions ouvertes aux titulaires du 
DEAES.

2	 Les dispenses
��Certains candidats sont dispensés de l’épreuve d’admissibilité :

–– diplôme d’État d’assistant familial (DEAF) ;
–– diplôme professionnel d’aide-soignant (DEAS) ;
–– diplôme professionnel d’auxiliaire de puériculture (DEAP) ;
–– brevet d’études professionnelles carrières sanitaires et sociales 

(BEPCSS) ;
–– brevet d’études professionnelles accompagnement, soins et services à 

la personne ;
–– brevet d’aptitude professionnelle d’assistant animateur technicien ;
–– brevet d’études professionnelles agricoles (BEPA) option services aux 

personnes ;
–– certificat employé familial polyvalent suivi du certificat de qualification 

professionnelle assistant de vie ;
–– certificat aptitude professionnelle assistant technique en milieu familial 

ou collectif ;


